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LE MUSULMAN QUI SE MARIE EN TERRITOIRE ENNEMI 


Il [Al-Imäm Al-Khiraqï] dit : « Il ne doit pas se marier en territoire ennemi à 
moins qu'il ne soit dominé par le désir, et dans ce cas, il épousera une 
musulmane et il s'éloignera d'elle. Mais, il ne doit pas se marier avec une femme 
parmi eux Îles mécréants] et celui qui achète une femme esclave parmi eux, il ne 
doit pas pratiquer le coît avec elle alors qu'il se trouve sur leur territoire. » 


Cela signifie — et Allah #: est plus savant — que celui qui pénètre le territoire 


ennemi avec un pacte de sécurité, en étant avec l’armée des Musulmans, alors il 
lui est permis de se marier. En effet, selon Sa’ïd Ibn Abï Hiläl, qui rapporte : 


« Le Messager d'Allah £ a marié Abü Bakr avec Asma Bint ‘Umays alors qu'ils 


étaient sous les étendards. » [Rapporté par Sa'ïd] 


Ceci, en raison du fait que les Kuffär n’ont pas d’emprise sur eux et que cette 
situation est similaire à ceux qui résident en terre d’Islam. 


Quant au captif, l'avis apparent et clair d’'Ahmad est que le mariage ne lui est 
pas permis tant qu’il demeure captif car il sera empêché d’avoir des rapports 
sexuels avec sa femme si elle est capturée avec lui, bien que leur mariage reste 
valide. 


Et ceci est l’avis d’Az-Zuhrt. Ce dernier a dit : « Il n’est pas permis au captif de 
se marier tant que l'ennemi a la mainmise sur lui. » 


D'ailleurs, Al-Hasan considère qu'il lui est détestable de se marier tant qu'il se 
trouve sur le territoire des Mushrikin car si le captif engendre, son enfant 
deviendra leur esclave et il n’est point à l’abri qu'ils souillent sa femme. 


Et Ahmad fut interrogé au sujet d’un captif qui fut racheté avec sa femme 
captive [en ces termes] : « Peut-il avoir des rapports sexuels avec elle ? » 


Il répondit : « Comment pourrait-1l alors qu'il se peut que d'autres en dehors de lui 
aient eu des rapports sexuels avec elle ?! » 


Al-Athram ajouta : « Et elle pourrait engendrer un enfant, qui pourrait par la suite 
devenir un des leurs. » 


Il répondit : « C’est aussi un argument. » 
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Quant à celui qui y pénètre avec un pacte de sécurité tel que le commerçant ou 
autre — et c’est ce genre de personne qu'Al-Khiraqï désigne, si Allah #s le veut : 


Il ne devrait pas se marier car il n’est pas à l’abri que sa femme donne naissance 
à un enfant et que, par la suite, les Kuffar prennent l’ascendant sur lui. Il se peut 
aussi qu'il grandisse parmi eux et qu’ensuite il suive leur religion [par influence]. 


Mais s’il est dominé par le désir alors il lui est permis d’épouser une 
musulmane car il est dans une situation de nécessité impérieuse. En revanche, 
il doit s'éloigner d’elle [du coït avec elle] afin qu’elle n’engendre pas un enfant. 


Et il ne lui est pas permis d’épouser une femme parmi eux [les Kuffär] car si sa 
femme réside parmi eux, elle aura la prévalence sur l’autorité de son enfant et ce 
dernier suivra sa religion. 


Et au sujet de la parole d’AI-Khiraqï, Al-Qädfi a dit : « Ceci est une interdiction de 
l’ordre du détestable [Makrüh] et non une interdiction de l'ordre de la prohibition 
[Haram] car Allah %: a dit : 


{[...] À part cela, il vous est permis de les rechercher, en vous servant de vos 
biens et en concluant mariage, non en débauchés. [...]} [An-Nisä : 24] » 


Et étant donné que le principe de base est l'autorisation, il ne peut pas devenir 
prohibé [Haräm] à cause d’une situation douteuse ou conjecturale. Mais, nous 
réprouvons le fait qu'il se marie avec une des leurs de peur qu'ils prennent 
l’ascendant sur l’enfant, qu'ils le détournent et lui apprennent la mécréance. 


Ainsi, son mariage l’expose à cette immense corruption. Et ceci est davantage 
détestable s’il se marie avec une des leurs car dans cette circonstance, sa femme 
aura de toute évidence l'autorité sur son enfant puis elle fera de lui un mécréant. 
Or, le jugement islamique lorsqu'un des deux parents embrasse l'Islam ou 
lorsque le musulman se marie avec une dhimiyyah est la prévalence de l'Islam. 


Et s’il achète une esclave parmi eux alors il ne doit pas avoir de rapports sexuels 
avec elle tant qu'il se trouve sur leur territoire, de peur qu'ils prennent 
l’ascendant sur son enfant, le détourne et le rende mécréant. 
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